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Le Bonaventurain poursuit sa mission d’information et se réjouit de voir autant de comités locaux s’impliquer pour que notre milieu de vie soit 
dynamique et accueillant. À cet égard, nous tenons à féliciter 2 tout nouveaux comités: le 1er chapeaute la réalisation d’une série de concerts 
musicaux présentés à l’église de Saint-Bonaventure, une initiative culturelle fort appréciée, et le second s’est donné comme mandat d’assainir la 
Rivière aux Vaches, une initiative environnementale tout aussi appréciée.  De plus, à voir la quantité de jeunes enfants et de poupons, ici et là, lors 
des activités qui se tiennent à Saint-Bonaventure, nous pouvons constater la vitalité florissante de notre communauté.

Pour annoncer l’arrivée de l’été, Le Bonaventurain vous propose de plonger dans la programmation de la 184e Fête nationale du Québec, pour 
laquelle le comité organisateur a planifié une panoplie d’activités très intéressantes pour toute la famille. C’est donc un rendez-vous collectif à 
ne pas manquer les 23 et 24 juin prochains, n’oubliez surtout pas vos chaises de parterre pour observer le renommé et pétillant feu d’artifice qui 
aura lieu le 23 juin en soirée.

Dans ce numéro, vous découvrirez, de nouveau, un contenu varié contenant des chroniques et des articles fort intéressants. Ainsi, l’équipe du 
journal souhaite faire découvrir aux lecteurs des nouveautés dans notre municipalité, de même que des gens qui se sont démarqués par diverses 
expériences. Si vous connaissez des personnes ou des nouveaux commerces que notre journal pourrait mettre en évidence en les présentant aux 
citoyens et citoyennes, n’hésitez surtout pas à nous contacter !

Comme toujours, vos commentaires et votre appréciation de notre journal demeurent bienvenus, et n’hésitez surtout pas à nous soumettre des 
articles !

Bon été, bonne Saint-Jean, bonne lecture !

L’équipe du Bonaventurain
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Plan de mesures
d’urgence

Bonjour à vous tous.
Nous avons tous des assu-

rances pour le feu, vol, van-
dalisme, responsabilité civile, 
etc., même si nous n’avons ja-
mais réclamé et peut-être que 
nous ne réclamerons jamais. 
Il est cependant sage d’avoir 
de bonnes assurances.

Au cours des prochains 
mois, le conseil travaillera à 
mettre en place un plan de 
mesures d’urgence. Il est im-
possible de prévoir quel type 
de sinistre pourrait nous frap-
per : tornade, verglas, glis-
sements de terrain… Nous 
souhaitons que rien de tout 
cela ne se reproduise mais il 
faut se préparer à faire face 
à d’éventuelles situations de 
crise.

Vous êtes-vous déjà de-
mandé quel est le degré 
d’autonomie pour votre rési-
dence ? Si demain matin tous 
les services étaient coupés, 
y compris l’électricité, se-
riez-vous autonome pour les 
72  prochaines heures comme 
le recommande la sécurité 
civile ?

Nous voulons voir à la 
sécurité de tous et chacun 
qui habite Saint-Bonaven-
ture. Concevoir un plan de 
mesures d’urgence est un 
exercice ardu. Pour cette rai-

Mot du maire
Guy Lavoie
Maire
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son le conseil, en partenariat 
avec le service incendie, fera 
de son mieux pour être prêt, 
peu importe la situation d’ur-
gence qui pourrait arriver. La 
possibilité de partager des 
ressources avec des munici-
palités voisines pourrait être 
envisagée pour nous aider à 
intervenir efficacement.

Nous vous demandons de 
faire de même pour votre 
domicile. Je vous invite à 
consulter le site suivant
www.securitepublique.gouv.qc.ca
où  vous trouverez sous l’on-
glet sécurité civile un plan 
familial d’urgence et une 
liste de choses à avoir en 
tout temps à la maison qui 
vous rendront autonome pour 
72  heures !

Je vous souhaite une excel-
lente période estivale !

Bonjour chers citoyens et 
chères citoyennes,

La saison estivale est enfin 
à nos portes ! Je voudrais tout 
d’abord vous divulguer ma 
fierté de faire partie d’une si 
belle municipalité.

Nous sommes chanceux 
d’avoir des infrastructures 
en loisirs récentes et au 
goût du jour. Les surfaces 
de jeux sont accessibles en 
tout temps pour vous chers 
citoyens. Profitez-en !

Surface de Deck-Hockey
Surface de tennis
Terrain de soccer
Terrain de Volleyball
Terrain de Baseball
Parc Patrick Lalime
Nous travaillons tous très 

fort pour garder ces espaces 
propres et agréables à jouer. 
Nous vous demandons votre 
effort à vous aussi, jeunes et 
moins jeunes. Que ce soit les 
toilettes extérieures, les sur-
faces de jeux, le pourtour du 
Chalet Fafard, il est important 
de faire notre petit effort pour 
les garder propres. À cet ef-
fet, un système de caméra de 
surveillance fonctionnel fait 

Mot de la directrice
par interim

le tour de nos aires de jeux 
ainsi que du Chalet Fafard, 
puisque nous avons commen-
cé à avoir du grabuge.

Nous vous demandons 
donc d’être respectueux 
envers les gens qui s’y re-
trouvent ainsi qu’envers nos 
établissements et infrastruc-
tures, afin que tous et chacun 
d’entre nous puissent y trou-
ver plaisir à chaque visite.

Nous vous remercions de 
votre habituelle collaboration!

**Veuillez prendre note 
que la vidange des installa-
tions septiques résidentielles 
se fera cette année, soit fin 
août / début septembre. Un 
publipostage vous sera ache-
miné au moment opportun.**

Je vous souhaite un bel été 
sous le soleil !

Jessy Grenier
Directrice par interim

présents
            au quotidien

1 800 463-3410 | lactech.com 
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Guide des bonnes habitudes pour le bon
fonctionnement d’un champ d’épuration

Ce petit guide pourra répondre à plusieurs de vos questions et 
préoccupations en ce qui a trait à votre installation septique.

Une surcharge d’eaux usées peut inonder ou colmater le sol. Les 
causes communes d’une augmentation de la consommation com-
prennent, entre autres, une utilisation excessive des appareils ména-
gers et le mauvais fonctionnement d’accessoires de plomberie. Nous 
préconisons l’échelonnement de l’utilisation des appareils ménagers 
durant la journée comme suit :

•	Matin	 douche + 1 brassée de lavage
•	Avant-midi	 autres brassées de lavage, espacées
	 	 d’au moins ½ heure
•	Soir	 après le souper : bains enfants + 1 brassée
	 	 soirée : bain adulte
•Coucher	 lave-vaisselle

Ne pas vidanger la fosse septique à intervalles réguliers (maxi-
mum 2 ans) pourrait entraîner les solides dans le champ d’épuration 
et colmater le sol.

Les eaux de toitures, des cours d’eau et des drains de fondations 
doivent être écartées de la fosse septique étant donné qu’une telle 
surcharge inonderait le champ d’épuration.

Il ne faut pas verser dans la fosse septique des quantités ap-
préciables d’eau de lessive, de substances fortement caustiques, 
d’acide, de désinfectants ou autre matière de nature à agir à l’en-
contre des bactéries. Des petites doses d’agent de récurage ou de 
blanchiment semblables à ceux servant à désinfecter l’eau ou à sté-

Éric Salois
Inspecteur en bâtiment						    
MRC de Drummond

 Chronique de l’inspecteur en bâtiment

 Municipalité de Saint-Bonaventure
riliser la vaisselle ne nuiraient pas sensiblement au travail des bac-
téries, mais un apport habituel de fortes quantités pourrait nuire au 
réseau d’assainissement.

Nous recommandons fortement de ne pas envoyer l’eau de lavage 
à contre-courant «back wash» d’adoucisseurs d’eau vers la fosse sep-
tique puisque la dissolution des sels peut, à moyen terme, former 
une couche imperméable avec le sable ou le sol en général du champ 
d’épuration, et même endommager les parois des fosses septiques 
en béton.

Les prochains paragraphes sont tirés du document intitulé : Guide 
de bonnes pratiques, que vous pouvez consulter sur le site : http://
www.mddelcc.gouv.qc.ca/eau/eaux-usees/Guide-bonnes-pratiques-
proprio-dispositifs.pdf 
Voici des exemples de produits qui ne doivent pas être jetés dans votre 

installation septique (ni directement dans la fosse, ni par l’intermédiaire 
de vos toilettes ou de vos éviers) : 

•	Peintures; 
•	Produits toxiques ou inflammables; 
•	Cires à plancher, nettoyants à tapis; 
•	Produits pour déboucher les conduites; 
•	Chlores, chlorures, produits pour l’entretien d’un spa ou d’une
	 piscine; 
•	Médicaments; 
•	Produits d’entretien ménager en trop grande quantité (il est
	 recommandé d’utiliser des produits ménagers écologiques); 
•	Litières à chat, sacs de thé, café moulu, coquilles d’oeufs,
	 charpies du filtre de la sécheuse et mégots de cigarettes; 
•	Journaux, essuie-tout, serviettes hygiéniques, couches et
	 condoms; 
•	Huiles et graisses de cuisson et huiles pour le corps; 
•	Tissus et cheveux. 
En fait, il est préférable d’utiliser la toilette uniquement pour ce 

pour quoi elle a été conçue et de ne rien y jeter d’autre. Les papiers 
mouchoirs et autres déchets devraient être jetés à la poubelle plutôt 
que dans la toilette. 

Suivez la page
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 Chronique municipale

Martine Tessier
Adjointe administrative

 Municipalité de Saint-Bonaventure

Les citoyens sont invités à consulter le site web de la municipalité au : 
www.saint-bonaventure.ca

Législation et demande de subvention
- Le conseil a adopté le projet de règlement «Code d'éthique et de 

déontologie des élus en matière municipale».
- La municipalité a présenté une demande de subvention de 15 000 $ 

à M. Donald Martel, député de Nicolet-Bécancour, pour l’achat de 
trois (3) panneaux d’affichage de vitesse, dont le prix est de 16 600 $.

Administration municipale
- La cotisation annuelle 2018 à l’ADMQ (Association des directeurs 

municipaux du Québec) a été renouvelée.
- La liste des propriétés pour vente pour défaut de paiement de 

taxes a été transmise à la MRC de Drummond.
- Le conseil a autorisé les frais d’inscription, de déplacements et 

de repas de mesdames Jessy Grenier et Martine Tessier pour qu’elles 
puissent participer à l’atelier de formation sur les nouvelles procé-
dures du logiciel Sygem, logiciel utilisé quotidiennement au bureau 
municipal.

- Le conseil a autorisé les frais d'inscription de la directrice géné-
rale par intérim Jessy Grenier afin qu'elle assiste en juin au Congrès 
de l’ADMQ.

- Le conseil a autorisé les frais d'inscription de 45 $ plus taxes par 
personne, de Messieurs Richard Proulx et Michel Duplessis ainsi que 
de tous les pompiers à la formation en ligne « effectuer les travaux en 
espace clos de façon sécuritaire » donnée par la SST.

- Le paiement final s’élevant à 3 333,64 $ taxes incluses pour les 
travaux de rénovations effectués dans le nouveau bureau municipal 
a été autorisé.

Sécurité publique
Le conseil a résolu de présenter une demande d’aide financière 

dans le cadre du Programme d’aide financière pour la mise en com-
mun d’équipements, d’infrastructures, de services ou d’activités en 
milieu municipal pour la réalisation d’une étude d’opportunité visant 
la mise en commun des ressources en sécurité des incendies.

Transport routier – voirie municipale
- Présentation d’une programmation partielle des travaux dans le 

cadre du programme TECQ 2014-2018 (Taxe sur l’essence et Com-
pensation du Québec) consistant à des travaux de pavage (couche 
de correction et couche de finition) d’une partie de la rue Labonté 
estimés à 80 000 $ et du Rang du Bassin estimés à 214 000 $, totalisant 
un montant de 294 000 $. Dans ce montant le seuil que la municipalité 
doit investir cette année est inclus.

- Le Ministère des Transports prévoit refaire la route 143 section 
Saint-Bonaventure, à court terme ou à moyen terme. La municipa-
lité aimerait créer une accessibilité aux cyclistes de la rue Poirier 
jusqu’au village à partir de cette route et installer des trottoirs à 
l’intérieur du village sur la route 143. Une demande a été déposée à 
cet effet et demeure sous analyse par le MTQ.

- La soumission des Entreprises Clément Forcier pour le balayage 
des rues du village a été retenue au coût de 160 $/heure.

- Les frais de nivelage avec scarificateur du Petit 5e rang Nord, du 
6e rang Nord, ainsi que le 2e rang ont été autorisés.

- La Municipalité de Saint-Bonaventure a informé le ministère 

des Transports de l’utilisation des compensations visant l’entretien 
courant et préventif des routes locales 1 et 2, ainsi que les éléments 
des ponts situés sur ces routes, dont la responsabilité incombe à la 
municipalité, conformément aux objectifs du Programme d’aide à 
l’entretien du réseau routier local.

Aqueduc, égout, matières résiduelles
- La municipalité a approuvé le renouvellement de contrat avec 

Enviro5 pour la période de 2019 à 2022 inclusivement. Le même pro-
cédé et la même fréquence de vidange des boues des fosses septiques 
seront utilisés, vidange totale aux 2 ans pour les résidences perma-
nentes et aux 4 ans pour les résidences saisonnières.

Urbanisme
- La municipalité a réaffirmé sa volonté de mieux protéger les 

sources d’eau potable sur son territoire en augmentant les distances 
séparatrices prévues dans le RPEP (Règlement pour le prélèvement 
des eaux et leur protection). De plus, elle se porte requérante pour 
agir en justice en raison de la situation d’impasse dans laquelle 
la municipalité se trouve vu l’absence de réponse adéquate de la 
ministre de l’Environnement à sa demande de dérogation.

Loisirs, culture, organismes
- Octroi de subventions pour 2018
•	150 $ aux soins palliatifs de l’hôpital Sainte-Croix de
	 Drummondville.
•	150 $ à la Fondation René-Verrier.
•	50 $ à Leucan.
•	100 $ à la Fondation du Centre jeunesse de la Mauricie-
	 Centre-du-Québec.
•	350 $ à la Fondation du Cégep de Drummondville.
•	100 $ à la Fabrique de Saint-Bonaventure à titre de commandite
	 pour le souper spaghetti et soirée de danse.
•1 000 $ au Comité des Loisirs Saint-Bonaventure inc.
•100 $ à la fabrique pour chaque location de l’église par la Société
	 des concerts sous le campanile.
- La Municipalité approuve le mode de financement de la COOP de 

solidarité de santé Shooner-Jauvin :
•	participation financière calculée selon les membres en règle qui
	 auront payé totalement leur cotisation annuelle;
•	cotisation payable par chaque membre (personne physique) de
	 18 ans et plus, au coût de 100$ par année avec une réduction de
	 30 $ par année pour ceux et celles dont la municipalité est partie
	 prenante à la présente entente;
•	entente valable pour deux (2) ans, soit 2018 et 2019.
La municipalité versera donc un montant de 20 $ par membre en 

règle à la COOP à titre de contribution financière.
- Monsieur Gabriel Cheeney a été nommé pour siéger au comité de 

la Rivière aux Vaches pour Saint-Bonaventure.
- La Municipalité de Saint-Bonaventure a autorisé le dépôt d’une 

demande d’aide financière de 25 000 $ auprès du Fonds de la ruralité 
de la MRC de Drummond pour le projet d’un Parc intergénérationnel.

Une demande d’appui financier pour ce même projet a également 
été déposée au Fonds AgriEsprit.

- Les conseillers désirent aller de l’avant pour le projet du CRECQ, 
(Conseil régional de l’environnement du Centre-du-Québec) déposé 
au Fonds de la ruralité, projet qui mettrait en place un réseau de 
stationnements incitatifs favorisant le covoiturage. 500 $ seraient 
déboursés pour la confection de panneaux de signalisation et pour 
de la publicité.
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Parc des petits écoliers
Le projet de réaménage-

ment de ce petit parc situé 
en face de l’école du village 
est toujours sur les planches 
ou dans les plans du conseil 
municipal. Le dépôt de cer-
taines demandes de subven-
tion a été réalisé, la muni-
cipalité est maintenant en 
attente de réponses afin de 
faire progresser ce beau pro-
jet qui devrait voir le jour en 
2018, si les subventions sont 
au rendez-vous !
Agrandissement de la 
bibliothèque

Il en est de même pour 
ce projet très attendu par la 
communauté et par le comité 
de bénévoles de la biblio-
thèque locale. Si l’annonce 
des subventions se concré-
tise, des travaux majeurs 
seront entrepris pour offrir 
un meilleur service à la popu-
lation qui apprécie beaucoup 
notre bibliothèque munici-
pale. Les membres du journal 
tiennent à féliciter cette ini-
tiative et remercier toutes les 
personnes qui travaillent à la 

www.fafard.ca
T 819.396.2293 | SF 800.561.5204
Scotts Canada Ltée / Ltd
771, rue Principale, St-Bonaventure (QC)  J0C 1C0

 Chronique municipale

 Municipalité de Saint-Bonaventure
La Municipalité de Saint-

Bonaventure a distribué 
environ 780 plants d’arbres, 
gracieuseté du Ministère des 
Forêts, de la Faune et des 
Parcs, en collaboration avec 
l’Association forestière du 
sud du Québec, samedi le 19 
mai.

Cette année, 100 arbres 
ont été remis aux élèves de 
l’école Saint-Bonaventure.

Toujours partenaire avec 
nous pour cette occasion, 
Scotts Canada a offert gracieu-
sement 255 sacs de 30L de ter-
reau arbres et arbustes, ainsi 
que des échantillons d’engrais 
pour arbres et arbustes qui ont 
été remis aux élèves de l’école.            

M e r c i  p o u r  v o t r e 
générosité !

Des beaux projets en cours
pour la municipalité
Gisèle Denoncourt réalisation de cet important 

projet.

L’édifice municipal et la caisse 
se feront une beauté !

Bientôt cet édifice fera 
peau neuve avec de nouvelles 
couleurs et un nouvel amé-
nagement paysager. Passez 
au bureau municipal et vous 
constaterez les changements 
sous peu!

Asphaltage de la rue Labonté et 
d’une portion du rang du Bassin

Comme autre projet et 
comme à chaque année, la 
municipalité compte inves-
tir dans l’asphaltage de cer-
taines rues. C’est maintenant 
le tour de la petite rue Labon-
té au village, de même qu’une 
portion du rang du Bassin, du 
côté du cul-de-sac, qui néces-
site un peu de réfection.

Bibliothèque actuelle

Édifice municipal
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Qui n’a pas entendu par-
ler du projet de loi visant la 
légalisation du cannabis au 
Canada ? Ce sujet demeure 
chaud dans l’actualité depuis 
déjà 2 ans et l’application de 
ce projet de loi en préoccupe 
plus d’un.

Rappelons que ce projet a 
fortement contribué à faire 
élire Justin Trudeau qui tient 
mordicus à ce que le Canada 
rejoigne bientôt les quelques 
endroits dans le monde où le 
cannabis est légal. Applau-
die par certains, décriée par 
d'autres, la décision du gou-
vernement fédéral ne laisse 
personne indifférent. Quels 
seront les impacts d’un tel 
changement ? Bien malin 
celui qui saurait le prédire. 
Mais pour le meilleur ou pour 
le pire, le pays devra s'adap-

Pot et municipalité, qu’en pense
notre maire ?
Gisèle Denoncourt ter à cette nouvelle réalité 

qui aura des répercussions 
jusque chez nous à Saint-
Bonaventure. Il en sera de 
même à Bonaventure au Nou-
veau-Brunswick, à Saint-Bo-
niface au Manitoba ou encore 
à Red Dear en Alberta.

Pour avancer sur le sujet, 
je suis allée sonder le terrain 
avec notre maire, question de 
savoir comment notre conseil 
municipal s’y préparait. Pour 
Guy Lavoie, il y a encore 
plusieurs étapes à franchir 
avant que des règlements 
officiels soient décrétés, 
par contre, ça pourrait aller 
vite! À l’automne, en plus 
des récoltes abondantes de 
cette plante illégale jusqu’à 
maintenant, les discussions 
et débats abonderont aussi.

Selon notre maire, di-
verses instances nationales 
et territoriales se penchent 

déjà sur le sujet et tentent de 
trouver une certaine harmo-
nie dans les futures applica-
tions de cette loi imposée aux 
provinces du Canada, dont 
le Québec fait partie. Ainsi, 
l’Union des municipalités du 
Québec (UMQ) et la Fédéra-
tion des municipalités du 
Québec (FMQ) ont inscrit ce 
sujet à leur ordre du jour, puis 
il est certain que le sujet re-
bondira dans toutes les MRC 
et municipalités jusqu’à la fin 
de l’automne, et assurément 
par la suite. Nos représen-
tants municipaux participe-
ront donc au congrès autom-
nal de la FMQ  en sachant 
qu’il sera question de pot, 
sujet fumant !
À quelques mois de la lé-

galisation du cannabis, les 
autorités concernées s’ac-
tivent à réfléchir aux règle-
ments qui auraient du sens 
dans toutes nos commu-
nautés rurales et urbaines.  

Toutefois, dans l’appli-
cation concrète, plusieurs 
règlements pourraient diffé-
rer d’une municipalité à une 
autre. Dans quels lieux un 
intéressé pourrait-il consom-

mer son joint ? À quelle dis-
tance des bâtiments publics ? 
Quel genre d’entreprises de 
culture ou de produits déri-
vés pourrait s’installer sur 
notre territoire ? Quelles 
seraient les conséquences 
pour les infractions à la loi et 
qui serait responsable de les 
faire appliquer ? Bref, voici 
quelques-unes des petites et 
grandes questions auxquelles 
notre conseil municipal devra 
réfléchir et qui sait, peut-être 
partager une réflexion avec 
les citoyens.

En terminant mon échange 
avec monsieur le maire, je ne 
pouvais m’empêcher de lui 
demander s’il était lui-même 
consommateur de cannabis 
ou s’il comptait s’y mettre… 
Petit sourire en coin, il me 
répond «Si tu penses, j’ai déjà 
fumé 3 ou 4 cigarettes dans 
ma vie, et j’avais déjà trop de 
boucane dans le cerveau… 
je laisse ça aux autres !» Par 
contre, je ne lui ai pas de-
mandé encore si la rotation 
des choix de culture dans ses 
champs pourrait accueillir 
une nouvelle plante… Un 
dossier assurément à suivre!
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Club de lecture
d’été TD 2018

Nourrir tes passions
Qu’est-ce qui enflamme ton 

imagination, pique ta curio-
sité et influence tes choix ? 

Voilà le thème du prochain 
Club de lecture d’été TD, qui 
aidera les enfants à trouver, 
à explorer et à partager leurs 
passions.

En vous présentant à la 
bibliothèque entre le 18 juin 
et le 19 juillet, vous pourrez 
inscrire gratuitement votre 
jeune à ce Club qui s'adresse 
aux enfants de 2 à 12 ans. 

Il recevra un carnet, des 
autocollants et un code d'ac-
cès personnel qui lui permet-
tra de se brancher au site 
clubdelecturetd.ca . Sur ce 
site, il pourra découvrir des 
suggestions de livres, lire des 

Bibliothèque Saint-Bonaventure
Les heures d’ouverture de la bibliothèque sont les suivantes :
Lundi de 13 h à 15 h (sauf jours fériés)	 Tél. : (819) 396-1676
Mardi de 18 h 30 à 20 h 30		  Courriel : biblio120@reseaubibliocqlm.qc.ca
Jeudi de 18 h 30 à 20 h 30		  Facebook : Bibliothèque St-Bonaventure

livres en ligne, communiquer 
avec d'autres jeunes au pays, 
participer à des activités, 
écrire des blagues, des his-

toires, des critiques de livres, 
et plus encore. Vous contri-
buerez ainsi à préserver ses 
habiletés en lecture pendant 
la saison estivale. 

Don
Merci infiniment à une 

famille originaire de Saint-
Bonaventure, qui a fait un 
don en argent pour l’achat de 
livres.

NOUVEAUTÉS

Romans Adulte
•	Un dernier baiser avant de
	 te tuer (Jean-Philippe
	 Bernié)
•	La disparition de Stéphanie
	 Mailer (Joël Dicker)
•Au chant des marées
	 #2 : La vie sur l’Île verte 
	 (France Lorrain)
•	Deux coups de pied de trop
	 (Guillaume Morrissette)
•	La jeune fille et la nuit
	 (Guillaume Musso)
•	Le gazon… plus vert de
	 l'autre côté de la clôture ?
	 (Amélie Dubois)
•	Une fille comme elle
	 (Marc Lévy)
•	Yamaska de Anne Boyer et
	 Dominique Drouin  
	 - Julie
	 - Réjanne
	 - Hélène
•	Son dernier souffle
	 (Robert Dugoni)
•	Si tu t’éloignes de moi
	 (Joy Fielding)
•	Le grand magasin
	 #3 : La chute (Marylène
	 Pion)
•	Sans défense (Harlan		
	 Coben)
•	Le joueur de billes (Cecelia
	 Ahern)
•	Un seul Dieu tu adoreras
	 (Jean-Pierre Charland)
•	Une simple histoire  d’amour
	 #4 : Les embellies (Louise

Lyne Rozon, pour la bibliothèque

	 Tremblay-D’Essiambre)
•	Le bonheur des autres
	 #3 : La ronde des préte-
	 dants (Richard Gougeon)

Documentaires Adulte
•	N’avalez pas tout ce qu’on
	 vous dit (Bernard Lavallée,	
	 le nutritionniste urbain)
•	Comment réaliser vos
	 rêves.  Ma méthode gara-
	 tie! (Rosette Laberge)

Romans Jeunes
•	Mini Maude de Catherine
	 Girard-Audet #1 : Duo-
	 tang et mains moites
	 #2 : Truites et moustiques
•	Le journal de Dylane
	 #8 : Brochettes de bonbons
	 (Marilou Addison)
•	Les héros de ma classe :
	 Le gros dilemme de Pierrot
	 (Jocelyn Boisvert)
•	Le journal d’une grosse
	 nouille #11 : Une amitié
	 aigre-douce (Rachel Renée
	 Russell)

Albums Jeune
•	Moi aussi ! Moi aussi
	 (Mireille Messier)

BD jeune
•	Les roux #2 : À l’aide (Yvan
	 DeMuy)
•	L’agent Jean saison 2
	 tome 3 : L’ADN de
	 l’impossible (Alex A.)
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Je vous présente Josiane 
Paul-Hus-King qui est née à 
Saint-Bonaventure mais qui 
a des milliers de kilomètres 
derrière la cravate !!!

Voici son fascinant par-
cours. Fille de Thérèse Mar-
tel et de Gaston Paul-Hus, 
elle a passé toute son 
enfance et son ado-
lescence à St-Bona-
venture. À 18 ans, elle 
partait à l'aventure, 
destination Europe, 
avec un billet d'avion 
"aller " seulement ... Ce 
premier périple a duré 
une année pendant la-
quelle elle a voyagé et 
travaillé en France, en 
Suisse et en Italie. De 
retour au Québec, elle 
a habité à Sherbrooke 
où le train-train quo-
tidien l'a vite ennuyé. 
L'aventure l'appelait de 
nouveau... et l'a menée 
à Mont Tremblant. Elle 
y a vécu 5 ans et pris beau-
coup d'expérience, notam-
ment comme technicienne de 
ski, instructrice en planche à 
neige, sauveteure et préposée 
au service à la clientèle. Elle 
a même participé à des com-
pétitions de planche à neige. 
C’est un village qu'elle ché-
rit et elle y a encore de bons 

Portrait : Josiane Paul-Hus-King,
Une ambulancière au pays des kangourous!

amis.
Une fois de plus, il était 

temps pour elle de passer à 
autre chose…

Elle a décidé d'aller visi-
ter l'Australie, un pays qui 
l'avait toujours attirée. Elle 
a passé une année à voyager 
et travailler dans différentes 
régions où elle a rencontré 

des personnes intéressantes 
qui sont vite devenues des 
amis et il y avait également 
plusieurs opportunités qui 
s'offraient à elle.

Revenue au bercail, elle a 
décidé, 6 mois plus tard, de 
retourner s'installer pour de 
bon en Australie.

Depuis longtemps elle 

rêvait d'être ambulancière 
pour l'action, le travail auprès 
des gens et les interventions 
toujours différentes. Elle a 
eu la chance d'être acceptée 
pour étudier ce métier et est 
devenue ambulancière après 
4 années d'études. Puis, elle 
a décidé de poursuivre ses 
études (tout en travaillant) et 
de compléter un baccalauréat 
en sciences paramédicales. 
Son travail lui apporte beau-
coup de satisfaction, elle 
aime rencontrer les gens, 
c'est motivant, émouvant et 
passionnant. Elle veut éga-
lement, dans quelques mois, 
faire une maîtrise en sono-
graphie médicale.

El le  habi te  avec  son 
conjoint John une petite ville, 
Albury, entre Melbourne et 
Sydney. Étant très actifs, 
c'est une région qui comble 
leurs besoins. Elle fait partie 
d'une équipe de water polo, 
elle fait du voilier, beaucoup 
de vélo de montagne et du 
trekking (au moment d'écrire 
ces lignes, elle vient de par-
tir pour 1 mois avec sa nièce 
au Népal, faire le trekking qui 
mène au camp de base du 
mont Éverest !).

Durant l'hiver, elle part tra-
vailler près des centres de 
ski, elle y reste pour toute la 
saison.
Ce qu'elle aime de l'Aus-

 Chronique des gens d’ici

tralie ? La mentalité des 
gens, le train de vie "relax" et 
toutes les opportunités que 
son travail lui apporte. Elle 
aime beaucoup sa vie mais il 
n'est pas impossible qu'elle 
et son conjoint prennent leur 
retraite au Québec car ce der-
nier, bien que natif d'Austra-
lie, adore l'hiver et le Québec.

Jusqu'à présent, elle aura 
voyagé à travers 6 continents 

incluant 14 pays et elle n'est 
pas prête à s'arrêter.
Je la laisse terminer son ré-

cit : «Je suis très heureuse en 
Australie mais j'aimerais être 
plus près, car chaque jour 
mes parents me manquent...»

Bonne continuation à cette 
fille de chez-nous pleine de 
vie.

Sylvie Jean
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Le 24 mars dernier, 120 élu-
e-s municipaux provenant de 
plus de 80 municipalités de 
toutes les régions du Québec 
se sont réunis, lors de la confé-
rence Drummondville III, pour 
examiner le refus de gouver-
nement Couillard d’accorder 
la dérogation demandée au 
Règlement sur le prélèvement 
des eaux et leur protection 
afin d’augmenter les distances 
séparatrices entre les sources 
d’eau potable et les éventuelles 
installations des sociétés ga-
zières et pétrolières.
D’entrée de jeu, les délé-

gués présents ont salué et 
chaudement applaudi le 
maire de Saint-Bonaven-
ture, M. Guy Lavoie, et le 
pro-maire, M. Kevin Trinque, 
pour le rôle historique joué 
par notre municipalité dans 
la lutte pour protéger les 
sources d’eau potable. M. 
Lavoie a d’ailleurs été élu 
comme administrateur du 
Fonds intermunicipal de dé-
fense de l’eau (FIDE) qui gère 
les sommes d’argent accu-
mulées par les municipalités 
pour défendre leur réglemen-
tation sur l’eau potable. 

Les allocutions, exposés et 
discussions qui ont suivi ont 
permis aux délégués munici-
paux présents de faire le point 
sur les luttes menées pour pro-

Richard E. Langelier
Comité vigilance hydrocarbures
de Saint-Bonaventure

téger l’eau potable (Anticosti, 
Ristigouche, pipeline Énergie 
Est, transport par trains des 
hydrocarbures), de se sensibi-
liser sur les conséquences des 
procédés non conventionnels 
d’extraction des hydrocar-
bures et d’analyser d’un œil 
critique les normes réglemen-
taires suggérées par le gouver-
nement. Des invités spéciaux, 
dont le chef Innu Jean-Charles 
Pietacho, le maire de Green-
vi l le-sur-la-Rouge,  petite 
municipalité de l’Outaouais 
poursuivie par une société 
minière pour avoir refusé de 
laisser s’installer une mine à 
ciel ouvert dans le territoire 
de la municipalité, et madame 
Carole Dupuis, porte-parole du 
RVHQ, ont aussi entretenu les 
délégués durant la pause du 
repas.

Ristigouche : nouvelle victoire citoyenne !
 Chronique environnement et nature

Après discussions et unani-
mement, les élu-e-s locaux ont 
décidé de recourir aux tribu-
naux advenant que le gouver-
nement maintienne son refus 
actuel d’élargir la protection 
de nos puits artésiens ou de 
surface. Mieux, les municipa-
lités présentes ont convenu de 
mutualiser les frais du recours 
judiciaire en souscrivant un 
montant maximal de 250 $, si 
nécessaire. Au moment où ces 
lignes sont écrites, plus de 120 
conseils municipaux ont voté 
de participer à ce recours, dont 
notre municipalité.

Une rencontre de la dernière 
chance ?

Après la réunion de Drum-
mondville, une délégation 
d’élu-e-s municipaux et de 
membres du Collectif scienti-

fique ad hoc pour la protection 
de l’eau potable a rencontré la 
ministre de l’Environnement, 
madame Isabelle Mélançon, 
pour lui faire part de cette déci-
sion. La ministre a promis de 
rendre une réponse vers la fin 
du mois de mai.

Un toast pour l’eau du Québec
Le maire de Ristigouche, 

M. François Boulay, avait 
aussi amené à Drummond-
ville de l’eau pure de sa petite 
municipalité, qui a eu gain 
de cause contre la société 
Gastem, et un toast fut porté 
pour la santé de l’eau du Qué-
bec. Rappelons que l’eau de 
Ristigouche est d’une excep-
tionnelle pureté puisqu’elle 
coule des montagnes et peut 
être distribuée sans être 
filtrée.

120 élus municipaux 
à la rencontre
de Drummondville III

François Boulay, maire de
Ristigouche Sud-Est,
célébrant l'eau de son village

Jean-Charles Pietacho, chef
autochtone, au micro et
Richard E. Langelier
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Une amie m’a demandé 
de vous parler de mes 2  pas-
sions, l’ornithologie et la 
photographie.

Au début de la vingtaine, 
j’ai commencé, avec ma pre-
mière caméra reflex argen-
tique Minolta, à photogra-
phier tout ce qui bouge !!! J’ai 
installé des mangeoires pour 
oiseaux dans ma cour et me 
suis amusée à les identifier. 
La caméra n’était jamais bien 
loin.

J’ai délaissé l’observation 
d’oiseaux pendant plus de 20 
ans, trop occupée à d’autres 
activités.

Mais tout à coup, vient 
l’ère du numérique. Quelle 
révolution, vraiment !! J ’ai 
résisté au changement un 
certain temps, me refusant 
d’abandonner ma caméra 
qui m’avait servie plus de 
25 ans sans jamais flancher, 
avec toutes ses lentilles et 
accessoires. que je m’étais 
procurés au fil des ans. Mais 
comme le reste de la pla-
nète, j’ai fini par plier. J’ai 
alors décidé de trouver un 
club d’ornithologie. Et vlan, 
me voilà accro! Je me suis 
procuré une bonne paire de 
jumelles, à prix raisonnable, 
des guides (papier et numé-
rique), une caméra hybride 
moins performante qu’une 
réflex mais moins lourde et 
qui offre plusieurs possibili-
tés à moindre prix. J’ai par-
ticipé à des excursions avec 
la Société d’Ornithologie du 
Centre-du-Québec (SOCQ*) 
dont les vétérans m’ont ap-
pris le « métier ».

Ce que j’aime de l’orni-
thologie, c’est que ça se fait 
n’importe où, en toute saison, 
seul ou en groupe, pour 1 à 2 
heures ou tout le week-end, 
dans n’importe quel envi-
ronnement, marais, près ou 

sur l’eau, champs en friche, 
boisés et même le long de 
la route. La plupart préfère 
les petites heures du matin 
mais, croyez-moi, ça se fait à 
toute heure. Et ça s’apprend 
vite, mais il faut de la pra-
tique. Alors faut aller sur le 
terrain, trouver les oiseaux, 
les observer et les identifier. 
On peut ainsi trouver de très 
beaux oiseaux, où ils nichent, 
et observer leurs comporte-
ments qui sont des plus sur-
prenants et propres à chaque 
espèce.

Les grandes périodes sont 
aux temps des migrations, 
principalement au printemps 
(peut-être parce qu’on a hâte 
que l’hiver achève !) mais 
aussi à l’automne. Ces pé-
riodes peuvent nous amener 
des oiseaux inusités qui ne 
sont que de passage, ou car-
rément déviés de leur route, 
et qui aboutissent dans notre 
région. C’est ce qu’on appelle 
les raretés.

Le numérique fait aussi de 
grandes choses par le biais 
des communications en ré-
seaux. En effet, il y a plusieurs 
moyens de connaître les trou-
vailles de tous et chacun, à la 
grandeur de la province, via le 
web. On a entre autres, le Re-
groupement Québec Oiseaux 
qui inclut le recensement 
des oiseaux par les citoyens 

à l’aide de eBird, la Page des 
Oiseaux rares sur ce même 
site, le magazine Québec Oi-
seaux qui nous informe sur 
toutes les facettes du monde 
aviaire, une adresse courriel 
Ornitho.qc qui nous apporte 
une foule de renseignements 
et où des spécialistes peuvent 
nous aider à identifier des 
oiseaux dont l’identification 
nous embête.

Et franchement, ça ne 
prend pas un équipement 
compliqué : de bonnes ju-
melles (rappelez-vous que les 
très bonnes jumelles d’hier 
sont considérées moyennes 
aujourd’hui car d’autres plus 
performantes sont venues 
s’ajouter sur le marché, 
mais n’empêche que les très 
bonnes d’hier sont moins 
chères et peuvent performer 
encore très bien!), un guide 
des oiseaux, une caméra si 
vous voulez immortaliser vos 
découvertes ou vous faire 
aider à les identifier et une 
bonne paire de souliers. Si 
vous priorisez les oiseaux sur 
les grandes étendues d’eau 
ou loin dans les champs, une 
lunette d’approche sera de 
mise.

Alors si vous voyez une fille 
chargée de jumelles et d’une 
caméra, qui regarde dans 
votre champ ou dans un arbre 
de votre cour, ne vous inquié-

Joyce Blackburn
Agronome… et ornithologue dans l’âme !

Folle des oiseaux !
 Chronique environnement et nature

tez pas, vous n’êtes pas es-
pionnés. Mais vous avez pro-
bablement un oiseau d’intérêt 
chez-vous !!! Et souvenez-
vous qu’un oiseau commun 
dans une région peut être 
rare dans une autre. Alors 
chaque oiseau a son impor-
tance. Et l’ornithologie, c’est 
viral : plus on en parle, plus 
les gens s’y intéressent, plus 
il y a de nouveaux adeptes.

Sur ce, je vous souhaite de 
bonnes observations et beau-
coup de plaisir.

Pour devenir membre du 
SOCQ :
S u z a n n e  L é v e s q u e , 
présidente
533 rue du Moulin
Drummondville, Qc  J2B 5P7
819 474-3453
Regroupement  Québec 
Oiseaux :  https://quebecoi-
seaux.org/index.php/fr/
Page des oiseaux rares : 
https://quebecoiseaux.org/
index.php/fr/oiseaux-rares
Mon guide préféré :
Guide des oiseaux du Qué-
bec et des Maritimes, par Pa-
quin/Caron, Éditions Michel 
Quintin
Les guides de Sibley sont 
aussi très prisés. J’attends la 
nouvelle version de poche en 
français pour me le procurer.

Chouette rayée - St-Bonaventure
© Josiane Paul-Hus-King

Alouette hausse-col - St-Guillaume
© Josiane Paul-Hus-King
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La propagation de l'agrile du frêne est le plus souvent favorisée par le déplacement de bois 
de chauffage et d'autres produits du frêne. Le déplacement de bois de chauffage infesté peut 
permettre au ravageur de se déplacer rapidement sur de grandes distances.

SOLUTIONS / RECOMMANDATIONS
Résidence privée :
-	Faites la vérification des frênes sur votre terrain en-dessous de l’écorce.
-	Si vous trouvez sous l’écorce des galeries (ou tunnels) en forme de « S » , votre  frêne est
	 infesté par l'agrile du frêne.
Solutions :
-	Abattez l’arbre et brûlez-le à domicile, par la suite plantez une autre essence d’arbre pour
	 l’environnement.
-	Allez porter l’arbre à l’Éco centre de Drummondville.
Terre à bois :
-	Présence de frênes = coupez le plus possible et vendez-les dans un rayon de moins de
	 80 km ou vendez-les localement, afin d’éviter la propagation de l’agrile du frêne.

Comment reconnaître l'agrile du frêne
Jessy Grenier



Un nouveau comité à St-
Bon : le comité du bassin ver-
sant de la Rivière aux Vaches.

Vous ne serez pas surpris 
d'apprendre que la Rivière 
aux Vaches est polluée ! Débu-
té en 2005, le projet Méandres 
piloté par le MAPAQ, a carac-
térisé la rivière sur tout son 
parcours, analysant la qualité 
de l'eau, entre autres, pour 
son contenu en phosphore, 
en différents pesticides et 
en sédiments, et ce, pendant 
trois ans. Cette étude en a 
confirmé la mauvaise qualité 
de l'eau.

Le risque de contamination 
de la nappe phréatique, donc 
de nos puits d'eau potable, n'a 
pas été directement évalué au 
cours de cette étude, mais ce 
risque demeure possible. En 
effet, l’eau de la rivière est 
en relation avec l’eau sous 
terre, celle-là même qui ap-
provisionne nos puits d'eau 
potable. Il nous est permis de 
penser que certains polluants 
peuvent se retrouver dans 
l'eau qu'on boit.

La Rivière aux Vaches 
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Pour un milieu de vie plus vert
Cathy Raymond prend naissance à Drum-

mondville dans un marécage 
situé face au commerce Rose 
Drummond, puis traverse 
les municipalités de Saint-
Majorique, Saint-Bonaven-
ture, Saint-Pie-de-Guire et 
Saint-François-du-lac où 
elle se jette dans la Rivière 
Saint-François.

Bien que le comité soit 
constitué pour l'instant de 
citoyennes et de citoyens de 
Saint-Bonaventure, nous sou-

haitons travailler de concert 
avec les autres municipalités 
faisant partie du bassin ver-
sant de la Rivière aux Vaches. 
Il est indispensable d'unir 
nos efforts pour atteindre nos 
objectifs.

Ce comité a pour objectif 
ultime la dépollution de la Ri-
vière aux Vaches. Aujourd'hui, 
on ne met plus en doute la né-
cessité de protéger notre eau, 
vitale pour la santé de tous.

Le comité souhaite inviter 

toutes les parties concernées 
par cette importante question 
(concitoyens, élus de la MRC 
et municipaux, agriculteurs, 
agronomes, etc.) à regarder 
ensemble les avenues pos-
sibles pour y arriver.

Le comité est chapeauté 
par le COGESAF (Conseil 
de gouvernance de l 'eau 
des bassins versants de la 
Rivière Saint-François), un 
organisme à but non lucratif, 
mandaté par le gouvernement 
pour faire la gestion intégrée 
de l'eau sur le bassin versant 
de la Rivière Saint-François.

Le 18 juin prochain, à 19 h, 
au chalet Fafard, il y aura une 
rencontre citoyenne organi-
sée par le COGESAF pour dis-
cuter de cet important dos-
sier. Nous espérons vous y 
voir en grand nombre car tout 
seul, nous ne pouvons pas 
grand-chose, mais ensemble, 
tout est possible.

Les membres du comi-
té : Cathy Raymond, Céline 
Théoret ,  Jean-Franço is 
Desrosiers, Sylvie Jean et 
Gabriel Cheeney (conseiller 
municipal).

Les membres du comité : Jean-François Desrosiers,
Céline Théoret, Cathy Raymond, Sylvie Jean et Gabriel Cheeney

Suivez la page
Loisirs Municipalité Saint-Bonaventure
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Histoire de héros
L’histoire nous a fourni des exemples d’hommes et de femmes illustres qui constituent, pour les Québé-

cois, autant de modèles à suivre. 

Nos héros nous inspirent et nous poussent à aller plus loin, à nous surpasser. L’histoire de ces héros est 
un enseignement précieux qui permet de susciter l’intérêt des Québécois à des grands exemples du passé, 
du présent et même du futur ! Ces histoires forgent également la nouvelle génération qui deviendra, à son 
tour, de grands héros de chez nous. 

Cette année, la Fête nationale célèbre son histoire, ses racines, ses réussites ! 

En mettant sous les projecteurs ceux et celles qui ont fait progresser le Québec, nous célébrons l’histoire 
avec audace et noblesse. Du courage de Madeleine Parent à la plume de Gabrielle Roy en passant par la 
caméra de Pierre Falardeau et la vision de Cyrille Duquet, la Fête nationale met en lumière nos grands 
bâtisseurs, nos inventeurs astucieux, nos auteurs créatifs ainsi que nos cinéastes talentueux. 

Ici, ce n’est pas « chacun pour soi » mais « tous pour un » ! Nous sommes un peuple fier, tourné vers 
l’autre, autant dans les épreuves que dans les grands bonheurs. Les Québécois sont forts comme Louis 
Cyr, courageux comme Jeanne Mance et inspirants comme Fred Pellerin. Nous avons de quoi célébrer ces 
qualités qui façonnent notre nation et qui attribuent à notre Québec ce côté héroïque. Parce que, disons-le, 
le Québec, c’est une histoire de héros qu’il faut souligner avec fierté. 

Les 23 et 24 juin prochains, ce sera le moment de sortir tambours et trompettes, feux d’artifice et feux de 
joie pour célébrer ensemble nos héros qui font du Québec, une nation unique et digne de ce nom. Québec, 
c’est à ton tour de te laisser parler d’amour ! Bonne Fête nationale.

Gens de chez-nous et des alentours, venez célébrer le Québec à Saint-Bonaventure!
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Auberge Godefroy, 
Bécancour

Théâtre Belcourt,
Baie-du-Febvre

Musée Laurier,
Victoriaville

Restaurant Le 200 Brock 
Drummondville

Retrouvez la programmation en ligne au
La SSJBCQ... 

au coeur de l’organisation 
des 46 sites de la 

Fête nationale dans 
notre région!

Fête nationale à Saint-Bonaventure
     Parc Patrick Lalime

En cas de pluie, certaines activités du 23 juin seront reportées au dimanche 24 juin
et si nécessaire, les activités du 24 juin auront lieu au chalet Fafard (113, rue Cyr).

Détails:  (LoisirsStBonaventure)

  Samedi 23 juin 
 10 h 00  Tournoi 3 sports (volleyball, pétanque, jeu surprise)
 10 h 00 Activités sportives (soccer, DEK, pétanque, fer, tennis, etc.)
 12 h 00 Ouverture de la cantine
 13 h 00 Tour à vélo pour tous
 14 h 00 à 18 h 00 Jeux gonflables
 14 h 00 Ouverture du bar
 17 h 00 Remise des prix de participation  
 19 h 00 Musique d’ambiance
 20 h 30 Discours patriotique et hommage au drapeau  
  Annonce des gagnants du concours « 1 bébé, 1 drapeau, 1 mât! »
 21 h 00 Spectacle de la Saint-Jean – Jimmy Mélançon, chansonnier
 22 h 00 Feu de joie
 22 h 30 Feu d’artifice et suite avec Jimmy Mélançon, chansonnier

  Dimanche 24 juin
 10 h 30 Messe au parc Lalime – Chalet Fafard
 12 h 00 Pique-nique communautaire  
  (Apportez votre dîner)

 13 h 30 Bingo et musique d’ambiance au Chalet Fafard

– 113, rue Cyr, Saint-Bonaventure  J0C 1C0
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 Chronique école

Les élèves de la classe 
de 1re année participent à 
un projet de science sur les 
grenouilles.  À des dates et 
heures précises, la classe 
se branche pour participer 
à Science en ligne.  Nous 
sommes parfois 3 ou 4 
classes de différentes écoles 
en même temps et nous 
voyons tous les groupes sur 
notre tableau blanc interactif 
grâce à nos caméras.  C’est 
animé par une conseillère 
pédagogique qui nous montre 
des vidéos, des images, des 
documents instructifs et nous 
donne de l’information.  

Habituellement, elle ter-
mine les séances en nous 
donnant un devoir.  Elle nous 
demande d’expérimenter des 
choses ou de remplir un do-
cument, puis elle nous ques-
tionne sur le sujet à la séance 
suivante.  Cette fois-ci, les 
élèves vont s’approprier le 
cycle de vie de la grenouille 

Josée Joyal
Enseignante

des bois.  Monsieur Patrick, 
du GARAF de Jean-Raim-
bault, est venu nous porter 
des œufs de grenouilles des 
bois.  Il en avait un énorme 
paquet dans une chaudière et 
il faisait la tournée des écoles 
dont une ou des classes 
s’étaient inscrites à cette 
activité scientifique.  Il nous 
en a laissé une petite poi-
gnée.  Les œufs sont petits et 
gluants.  La partie visqueuse 
ressemble à du blanc d’œuf.  
C’est translucide et à l’inté-
rieur, il y a un petit point noir.  
Nous n’avons pas besoin de 
les nourrir à ce moment-ci 
de leur vie.  Elles mangeront 
de la nourriture comme les 
poissons lorsqu’elles nage-
ront car avant ce stade, c’est 
ce qui est gluant qui les nour-
rit.  Au moment d’écrire ces 
lignes, nous n’avons recensé 
aucun décès et elles com-
mencent à manger un peu.  
Lorsqu’elles seront au stade 
de grenouilles, Monsieur Pa-
trick reviendra les chercher 
pour les ramener dans leur 

habitat soit au même endroit 
où il les a prises.  Savez-vous 
que nous avons besoin d’un 
permis pour faire ce genre 
d’expérience ? 

Les élèves de maternelle et 
de 1re année ont eu une belle 
plante à offrir à leur maman 
pour la fête des Mères.  Merci 
à Alain Riopel des Jardins 
Saint-Bonaventure pour sa 
collaboration à ce projet.  De 
leur côté, les plus grands ont 
travaillé sur un projet… di-
sons… assez bruyant. Ils ont 
«joué du marteau» à plusieurs 
moments puis, le calme est 
soudainement revenu… pour 
un résultat très joli !

Les élèves de 4e et 5e année 
se sont rendus à la Galerie 
d’art de la Maison des Arts 
Desjardins à Drummondville 
pour vivre une activité artis-
tique.  Chacun est revenu 
avec un masque.  Attention, 
c’est fragile de l’argile!

Au moment d’écrire ces 
lignes, Madame Catherine 
Bombardier, l’éducatrice phy-
sique, travaille à l’organisa-

tion de la Course Des Chênes-
toi.  Elle a organisé un club 
de course à l’école.  Tous les 
jeudis, beau temps, mauvais 
temps, les élèves et des pa-
rents accompagnateurs s’en-
traînent pour le grand jour.  
Par beau temps, ils courent 
dehors et par mauvais temps, 
c’est très utile une école de 
3 étages…  Ils montent et 
descendent les marches.  Ça, 
c’est du cardio !  Le 20 mai, 
prêt pas prêt ce sera GO ! 
Madame Catherine s’est or-
ganisée pour qu’il y ait une 
tente au nom de l’école sur le 
site.  En mai, c’est une belle 
façon d’accumuler des cubes 
d’énergie pour le Grand Défi 
Pierre Lavoie !

À l’école, il y a des discus-
sions concernant la possibi-
lité de faire revivre 2 projets 
soit, la reprise en charge 
de l’emplacement du pota-
ger dans le but de refaire un 
jardin et l’activité «Vente de 
vivaces» à 1 $.  À suivre…

Masque en argileGrenouille des bois Des coeurs pour les mamans
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NDLR : Ce texte met en 
lumière un rôle que les édu-
catrices en CPE (Centre de 
la petite enfance) ont à coeur 
soit de préparer les enfants 
à leur entrée à l’école. Le 
CPE Les Petits Lutins de 
Drummondville est respon-
sable de tous les services de 
garde en milieu familial de 
Saint-Bonaventure.

Tout au long de leur par-
cours en CPE, la préparation 
à l’école est un élément im-
portant développé à travers 
les activités pédagogiques 
offertes aux enfants. C’est 
dans ce cadre que le 28 mars 
dernier, lors d’une activité 

Préparation à l’école :
une priorité pour les CPE

jocelyntrinque@tellabaie.net

Entrepreneur électricien 
spécialisé

SAINT-BONAVENTURE
(QUÉBEC)

TÉLÉPHONE
(819) 396-2640

TÉLÉCOPIEUR
(819) 396-0381

É L E C T R I Q U E  I N C .

Cyan = PMS 2935
+ Noir

jocelyn@jtelectrique.ca

Odette Montcalm
Directrice
CPE Les Petits Lutins

pour la transition scolaire, les 
enfants du groupe des 4 ans 
du CPE Les Petits Lutins de 
Drummondville INC. ont eu la 
chance de vivre une journée 
mémorable à l’école Notre-
Dame-St-Joseph, pavillon St-
Joseph à La Prairie, dans une 
classe de 5e année.

La visite de l’école était le 
point culminant d’une activité 
de jumelage entre les enfants 
du CPE qui partiront pour 
l’école à la fin de l’été et les 
élèves de 5e année. L’activité 
a débuté par l’envoi de des-
sins des enfants du CPE aux 
élèves de 5e année. À partir 
du dessin reçu, l’élève devait 
composer et monter un livre 
d’histoire. Une fois complété, 
le livre d’histoire est mis à la 
poste, acheminé au CPE et 

remis à l’enfant.
Lors de la visite de l’école, 

ces élèves en devenir ont été 
accueillis par les élèves de 
5e année. Ils ont pu explorer 
chaque recoin de l’école grâce 
à des petits ateliers concoc-
tés par les élèves et les pro-
fesseurs. Ainsi, à la cafétéria, 
les enfants devaient pêcher 
les bons aliments à mettre 

dans leur boîte à lunch alors 
qu’au gymnase, un parcours 
moteur les attendait. À la 
bibliothèque, les enfants ont 
pu regarder des livres et se 
faire raconter une histoire. Ils 
ont pu également assister à 
un cours d’anglais, jouer sur 
les ordinateurs, le tableau 
interactif, visiter le bureau de 
la directrice et faire un petit 

Quelques enfants du groupe de 4 ans

atelier d’écriture.
Ce projet reflète bien le pro-

cessus positif mis en place 
dans les CPE pour faciliter 
l’intégration des enfants de 4 
ans qui débuteront la mater-
nelle l’automne prochain.

Le CPE Les Petits Lutins 
de Drummondville tient 
à remercier chaleureuse-
ment la professeure de 5e 

année, madame Annie Lam-
bert, la directrice de l’école, 
madame Manon Desrosiers, 
toute l’équipe de professeurs 
ainsi que les éducatrices du 
groupe des 4 ans, mesdames 
Audrey Trinque et Sonia La-
brecque, pour cette magni-
fique activité.
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Le 17 mars dernier, le Club 
Optimiste de Saint-Bonaven-
ture organisait une soirée 
de dégustation de bières et 
saucisses. Sous le thème de 
la Saint-Patrick célébrée le 
jour même,  cette soirée, bien 
arrosée, fût un grand succès.

Les convives ont dégusté 
des bières de microbrasse-
ries majoritairement québé-
coises. Il y en avait pour tous 
les goûts, de la bière blonde 
à la bière ambrée, des IPA et 
même des bières sans alcool. 
De même, pour la saucisse, 
des produits du Québec ont 

Dégustation bières et saucisses 
Optimiste
Evelyne Breault
Trésorière 2017-2018

Fier de vous présenter les activités jeunesse

été dégustés incluant des 
saucisses d’alpagas et d’au-
truches de la Ferme Bon Au-
truche Bel Alpaga. Au total, ce 
sont 5 bières différentes et 6 
saveurs de saucisses qui ont 
été servies. Un large éven-
tail de saveurs était au menu 
pour le plaisir de tous.

Cette soirée a aussi permis 
de faire le 2e et dernier tirage 
Opti-Voyage pour l’année 
en cours. Il restait 4 crédits 
voyage ainsi que 4 prix de 80 $ 
en argent à gagner. Vous trou-
verez la liste de nos gagnants 
dans notre autre article. 

Nous voulons remercier 
toutes les personnes pré-
sentes à cet évènement pour 

leur participation. En espé-
rant que cela vous ait plu. 
Nous tenons aussi à remer-
cier les personnes qui ont tra-
vaillé, de près ou de loin, à la 
réalisation de cette soirée. Le 

Club Optimiste est toujours 
bien heureux de faire des 
activités pour créer une dy-
namique communautaire et 
soutenir une jeunesse active 
au sein de la collectivité.

Pour une fois encore cette 
année, s’est déroulé l’Opti-
Voyage, la campagne de finan-
cement du club Optimiste. Au 
coût de 80 $ le billet et don-
nant la chance de gagner 6 
crédits voyage de 1 800 $, ain-
si que 6 lots de 80 $, cette ac-
tivité de financement permet 
au Club Optimiste de Saint-
Bonaventure de faire toutes 
ses activités. Vous étiez 308 
à avoir acheté un billet cette 
année !  

Opti-Voyage 2017-2018
Yanick Desmarais
Président 2017-2018

Félicitation à nos gagnants :

Tirages du
16 décembre 2017
Crédits-Voyage
1 800 $ chacun
Gagnants :
1- M. Yvon Hamel
2- M. Martin Rivard
Prix de 80,00 $
Gagnants :	
1- M. Guy Lavoie
2- Mme Mimi Dubuc

Tirages du
17 Mars 2018
Crédits-Voyage
1 800 $ chacun
Gagnants :
1- M. René Belhumeur
2- Mme Ghyslaine Lavoie
3- Mme Sylvie Jean
4- M. Stéphan Laganière
Prix de 80,00 $
Gagnants :	
1- Mme Carole Lepage
2- Mme Josée Joyal
3- Mme Lise Lemaire

4- M. Luc Patenaude et
	 Mme Lise Lemay
Crédits-Voyage
250 $ chacun
Vendeurs Gagnants :	
1- Mme Chantal Gauthier
2- M. Sylvain Boulianne

Mille mercis à tous nos 
acheteurs et vendeurs sans 
qui il ne nous serait pas pos-
sible de faire autant de belles 
activités ! Nous vous donnons 
rendez-vous l’an prochain 
pour une autre édition de 
l’Opti-Voyage !

Le comité organisateur
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LUC BRUNELLE 
COURTIER, CONSULTANT 

EN MACHINERIES 
ET PRODUITS SPÉCIALISÉS 

, RUE JEAN-TALON 65 
DRUMMONDVILLE, QUÉ. J2B 3T8 

T. 819 817-4725 
lucbrunelle@equipementsccmp.com EQUIPEMENTSCCMP.COM 

LUC BRUNELLE

Le samedi le 28 avril, 
c’était l’occasion pour le Club 
Optimiste de Saint-Bonaven-
ture de renouveler avec le vil-
lage vacance Valcartier. Ou-
vert seulement depuis début 
2017, c’était l’occasion idéale 
pour nous d’aller visiter cette 
nouvelle attraction qu’est 
le parc aquatique intérieur 

du Bora Parc. C’est donc un 
super voyage en autobus qui 
nous attendait par un samedi 
bien gris et pluvieux d’avril, 
la température parfaite pour 
aller nous baigner au chaud 
à l’intérieur. Nous étions une 
dizaine de familles à avoir 
pris place dans l’autobus de 
Tesco quasi comble et bien 
que le départ fut très tôt le 
matin, tous les enfants sem-
blaient ravis. 

Nouvelles Optimistes – Activité
Valcartier
Evelyne Breault
Trésorière 2017-2018

Après environ 1 h 30 de 
route et un arrêt pour se 
dégourdir à mi-chemin, nous 
étions rendus à Valcartier. 
Le temps de faire un rappel 
des mesures de sécurité et de 
distribuer des bracelets d’en-
trée colorés, notre groupe 
rentrait maintenant se chan-
ger pour mettre nos maillots. 
Nous étions pile à l’heure 
puisque dès que nous fumes 
changés, les portes du Bora 

Parc s’ouvraient. En franchis-
sant celles-ci, nous étions 
frappés par un air chaud et 
humide, rappelant le climat 
d’une chaude journée de juil-
let… du Mexique, puisqu’au 
Québec, elles sont plus rares. 
Le paysage était à couper le 
souffle: des glissades multi-
colores, des dizaines de pal-
miers et de magnifiques pas-
serelles en bois surplombant 
les piscines. Bref, une jour-

née magnifique était devant 
nous. Du plaisir, il y en avait 
pour tous les âges, autant 
pour notre plus jeune parti-
cipante de 8 mois que pour 
notre plus vieux de 50 ans. 
Des attractions en tout genre, 
en passant de la piscine à 
vague à la rivière sur tripe, ou 
pour les plus téméraires, de 
la glissade en chute libre. Il 
y avait même une surface où 
apprendre à faire du surf. 

Pour l’heure du dîner, cha-
cun avait apporté son lunch 
ou prévu un budget pour man-
ger aux différents restaurants 
sur place. Une très belle aire 
de repos était disponible pour 
reprendre des forces pour en-
suite retourner plonger dans 
les glissades en après-midi. 
Vers 16 h, nous pliâmes ba-
gage et rentrâmes au bercail. 
Pour la route du retour, des 
collations furent distribuées 

pour redonner de l’énergie 
à tous, quoique plusieurs se 
sont tout de même endormis 
assez rapidement. Somme 
toute, ce fut une superbe 
journée remplie de plaisirs et 
nous tenons à remercier les 
40 personnes qui ont répondu 
présentes. 

Pour ceux n’ayant pu être 
des nôtres pour cette activité, 
il n’est pas impossible que 
nous y retournions pour la 

prochaine année vu l’engoue-
ment créé par celle-ci. Nous 
vous invitons à suivre notre 
page sur Facebook (Club 
Optimiste de St-Bonaven-
ture) pour ne rien manquer 
de nos activités, et puis il 
n’est jamais trop tard pour 
rejoindre le mouvement opti-
miste ! Écrivez-nous, il nous 
fera plaisir de répondre à vos 
interrogations.

Au plaisir. 
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Le printemps a fini par se 
pointer le nez, réchauffer le sol 
et faire bourgeonner les arbres 
et plusieurs idées!

Autocueillette
Cette année, nous allons 

offrir encore plus de variétés 
de fruits et de légumes en au-
tocueillette. Cerises de terre, 
framboises, haricots, pois 
sucrés, carottes, maïs sucrés 
et bien d’autres seront dispo-
nibles selon les périodes de la 
saison.

Le «Libre-Service»
Au kiosque, nous avons mis 

à votre disposition deux gros 
frigos commerciaux pour pré-
server la fraîcheur des récoltes 
matinales à son meilleur tout 
au long de la journée. Il y a aus-
si des conserves, fines herbes, 
vinaigrettes, etc…

C’est réellement un libre-
service. Vous vous servez 

Les Jardins St-Bonaventure saison 2018
vous-mêmes. Les prix sont 
affichés, des sacs sont à votre 
disposition, si vous n’avez 
pas les vôtres, vous prenez ce 
que vous voulez et déposez 
la somme due dans la jarre à 
paiement honorable.

Il y a des «walkie-talkie» 
pour que vous puissiez nous 
aviser de votre présence quand 
nous sommes aux jardins. 

Alain Riopel

Placements 
(REER, CELI, REEE, RRI, Catégorie de société)

Assurances 
(vie, invalidité, frais généraux, maladie grave 
et assurance prêt personnel et commercial)

Fiscalité
Planification de la retraite
Planification successorale
Gestion de la dette 
(prêt hypothécaire, marge de crédit, 
carte de crédit, prêt levier)

Pour un accompagnement 
personnalisé à long terme

Manon Reed
Planificatrice financière, B.A.A.

1133, 4e Rang, Saint-Hugues (Québec)  J0H 1N0 • Tél. : 450.794.2358 • Télec. : 450.794.5028
mreed@gfinlanoie.com • www.gfinlanoie.com

Manon Reed
Planificatrice financière, B.A.A.
Conseillère autonome en sécurité financière partenaire de Gestion financière Lanoie inc.
Représentante en épargne collective auprès de Multi Courtage Capital

Cabinet de services �nanciers

Nous viendrons vous rejoindre 
pour mieux vous servir.

Les Bonifications
Votre satisfaction, votre 

confiance et votre loyauté sont 
pour nous une priorité. Vous 
aurez plusieurs façons de bo-
nifier vos investissements aux 
Jardins St-Bonaventure cette 
saison.

Premièrement,  plus de 
95 % des produits qui y seront 
offerts seront certifiés biolo-
giques ou en seront composés 
en majorité.

Deuxièmement, votre santé 
en sera grandement améliorée. 
Plus besoin de faire la preuve 
que pesticides, insecticides, 
herbicides et fongicides sont 
nocifs, peu importe la micro 
quantité retrouvée sur les pro-
duits conventionnels.

Et troisièmement, nous 
allons bonifier vos investisse-
ments à la façon des paniers de 
légumes ASC (agriculture sou-
tenue par la communauté). Les 
paniers de légumes sont payés 
d’avance pour permettre aux 
fermiers de familles d’avoir un 
revenu pour démarrer la sai-
son. Les forfaits paniers sont 
offerts en moyenne à 400 $.

Donc, avant le 1er juillet, pour 
toute tranche de 100 $ et plus, 
vous obtiendrez un pourcen-
tage de bonification.

Tout montant déposé avant 
le 1er juillet aux Jardins St-
Bonaventure vous permettra 
d’obtenir un pourcentage de 
plus tout au long de la saison 
(*en produits sélectionnés) lors 
de votre visite.

Forfaits proposés :
100 $ = 5 %
200 $ = 7 %
300 $ = 9 %
400 $ = 11 %
500 $ = 15 %
Les bonus doivent être pris 

à chaque visite car ils sont 
non-cumulables.

*en temps normal, germina-
tions, pousses, herbes et fines 
herbes, vinaigrettes et légumes 
en abondance du moment.

La boîte à livres
Nous allons mettre à la dis-

position des villageois une 
boîte à livres «donnez un livre, 
prenez un livre». Enfants et 
adultes sont invités à y déposer 
un ou des livres et à en rappor-
ter un à la maison. Il est clair 
que nous allons favoriser l’inté-
rêt des jeunes, mais de belles 
surprises y seront aussi pour 
les curieux plus vieux.

Les Compagnons Maraîchers
Le 2 et 3 juin, une équipe de 

bénévoles (venue des grandes 
villes) voulant vivre l’expé-
rience fermière, est venue nous 
donner un coup de main inesti-
mable pour démarrer la pleine 
saison. Une équipe de tournage 
l’a accompagnée pour enregis-
trer une vidéo intemporelle qui 
sera diffusée en Ontario, dans 
le nord-américain (Vermont), 
au Québec et en France. Vous 
pourrez la visionner sur notre 
page Facebook, celle du village 
et sur le site des compagnons 
maraîchers. https://compa-
gnonsmaraichers.org/

Tous les détails sont dispo-
nibles sur la page Facebook des 
Jardins St-Bonaventure, par 
téléphone 819-396-1301 ou en 
personne au kiosque. 

Vous pouvez nous trouver 
sur :
https://lespagesvertes.ca/
https://maferme.ca/ 
https://compagnonsmarai-
chers.org/

Un bel été et bon début de 
saison à tous  !!!



Sirop d’érable à vendre
819 396-2768 • lynerozon1247@gmail.com
1247, rue Principale, St-Bonaventure (Québec) J0C 1C0

Saint-Bonaventure – JNB 
L’Outilleur Agricole, spé-
cialisé en produits dédiés 
aux éleveurs et agriculteurs 
s’établit au Centre-du-Qué-
bec. Faisant la particularité 
des quincailleries du Groupe 
Brochu de Saint-Lambert, 
Saint-Henri et Sainte-Claire, 
JNB aura maintenant pignon 
sur rue à Saint-Bonaventure, 
dans les locaux de la meune-
rie Lactech. 

En magasin, les clients 
trouveront tout ce dont ils 
ont besoin en terme d’outils 

JNB L’Outilleur Agricole inaugure son
nouveau magasin de Saint-Bonaventure
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et de fournitures agricoles. 
Une vaste sélection de plus 
de 600 produits les plus cou-
rants pour l’agriculture sont 
disponibles sur place. Pour 
JNB, le service aux clients est 
une priorité : par sa connais-
sance approfondie de la ges-
tion de l’élevage, sa proximité 
avec ses clients et son enga-
gement à lui fournir les pro-
duits, l’équipe de JNB L’Outil-
leur Agricole accompagne ses 
clients dans la réalisation de 
leurs projets et est toujours 
à l’affût de solutions pour ré-

pondre à leurs besoins.

À propos de JNB L’Outilleur 
Agricole

Fondé par Joseph-Napo-
léon Brochu en 1913, l’en-
treprise avait pour mission 
d’offrir à ses clients, les 
producteurs agricoles, tous 
les produits dont ils avaient 
besoin pour leur ferme. Tou-

jours d’actualité, aujourd’hui, 
JNB L’Outilleur Agricole pour-
suit l’œuvre de Joseph-Napo-
léon Brochu auprès des agri-
culteurs québécois à travers 
ses 4 magasins et en ligne.
Information :
Myriam Lacasse
Gérante agricole JNB
418-889-9521 poste 3123

Suivez la page
Loisirs Municipalité Saint-Bonaventure

Guylaine Brochu, vice-présidente aux affaires corporatives
du Groupe Brochu, Guy Lavoie, maire de Saint-Bonaventure,
Régis Soucy, superviseur régional, Lactech et Myriam Lacasse, 
gérante de JNB L’Outilleur Agricole
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Nous sommes fiers de vous 
inviter à venir manger à notre 
restaurant «Matis» situé au 
779 route 143, Saint-Bona-
venture, Qc.

Pionnier dans l’élevage 
d’autruches et d’alpagas 
de boucherie, nous offrons 
directement à la ferme ainsi 
qu’au restaurant le service de 
vente de viande d’alpaga et 
d’autruche. Nous offrons des 
produits naturels sans agent 
de conservation, ni produit 
chimique. Toute la viande 
vient des animaux élevés avec 
amour à la ferme. La viande 
d’autruche et d’alpaga est une 
viande rouge que l’on déguste 
saignante  ou rosée. La chair 
est succulente, le goût léger. 
Il s’agit d’une viande maigre, 
riche en protéines, fer et vita-

Bienvenue à la ferme Bel Alpaga
Bon Autruche de Saint-Bonaventure !
Mélanie Boucher mines. La viande d’alpaga est 

sans cholestérol. L’autruche 
et l’alpaga sont des choix 
santé pour une alimentation 
saine et équilibrée.

Nous offrons des assiettes 
de traiteur pour vos occa-
sions spéciales, des repas 

boîte à lunch et des livraisons 
aux entreprises sont aussi 
disponibles. Suivez-nous sur 
Facebook afin de connaître 
les prochains événements 
chez Matis. De plus, nous of-

frons des visites guidées sur 
la ferme ainsi qu’une possi-
bilité d’activités à faire avec 
les plus jeunes tel que: brico-
lages avec vraies fibres d’al-
paga, coloriages et autres. Il 
suffit de réserver votre visite 
pour qu’un guide soit présent 
afin de vous offrir une qualité 
d’expérience optimale. Une 
sortie idéale pour les écoles, 
les camps de jours et les gar-
deries. Après la visite guidée, 
vous aurez  accès à notre 
Boutique où une multitude 
de produits à base d’huile 
d’autruche et de fibres d’al-
paga vous sera présenté. Un 
cadeau original à offrir à ceux 
que l’on aime.

La fibre d’alpaga étant 
6 fois plus chaude que la 
laine du mouton, les pieds 
de vos bien-aimés resteront 
au chaud tout l’hiver. L’huile 

d’autruche est efficace pour 
les: Acouphènes et/ou Otites, 
Acné, Brûlures, Bursites, 
Coups de soleil, Couperose, 
Démangeaisons, Douleurs 
musculaires, Arthrite, Arth-
rose, Eczéma, Épicondylites 
«Tennis Elbow», Épines 
de Lenoir, Feux sauvages, 
Hémorroïdes, Maux de dos, 
Migraines, Ongles incar-
nés, Peau Sèche, Pied d’ath-
lète, Piqûres d’insectes, 
Plaies, Blessures, Psoriasis, 
Jambes lourdes, Douleur 
de croissance et certaines 
allergies à la poussière, au 
soleil et aux animaux. De 
quoi soulager vos proches.

Nous sommes impatients 
de vous voir à la ferme ! À 
bientôt !

Toute l’équipe de la ferme 
Bel Alpaga Bon Autruche
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Les membres de la sec-
tion locale de la Société 
Saint-Jean-Baptiste invitent 
la population de Saint-Bona-
venture, Saint-Pie-de-Guire 
et Saint-Edmond à leur trans-
mettre les noms des nouveau-
nés de ces trois municipali-
tés au cours de la dernière 
année. Ainsi, les parents de 
ces enfants pourraient avoir 
la chance de gagner la pose 
d’un mât et d’un drapeau du 
Québec sur leur terrain. 

La SSJBCQ désire, par 

CONCOURS : Une naissance, un mât et un drapeau !
La SSJBCQ souligne les nouveau-nés !

Roger Arpin
Président de la section locale

ce geste, souhaiter la bien-
venue aux nouveaux petits 
Québécois !

Comment participer ?
•	Être domicilié dans
	 l’une ou l’autre de ces
	 municipalités
•	Être les heureux parents
	 d’un enfant né ou à naître
	 entre juin 2017 et juin
	 2018
•	Transmettre vos  coor-
	 données,  la date de
	 naissance et le nom
	 du poupon 

Un tirage sera effectué et 

Le comité des Concerts 
sous le Campanile, formé 
d’une douzaine de nos conci-
toyennes et concitoyens, se 
dit très satisfait du succès 
remporté par ses deux pre-
miers concerts. En effet, une 
affluence bien au-delà des 
attentes de l’organisation est 
venue confirmer le besoin 
de concerts de  musique de 
chambre de qualité profes-

Concerts sous le campanile
sionnelle pour un public local 
et régional.

Il fallait voir la mine réjouie 
de nos auditeurs à la sortie 
de ces deux premiers évé-
nements. Il faut dire qu’ils 
furent bonifiés par les qua-
lités acoustiques et esthé-
tiques de la nef de l’église de 
Saint-Bonaventure.

Le 22 avril présentait le 
quatuor de saxophones ARIA , 
le 20 mai présentait le duo de 
harpistes Grenon-Guibord. 

La saison prochaine s’an-
nonce tout aussi attrayante 

et variée. Dès le  dimanche 
9 septembre à 14 h, Tango 
Boréal mettra en vedette un 
trio formé de Denis Plante 
au bandonéon, de Daniel 
Jacques à la guitare et de Ian 
Simpson à la contrebasse. 
Le dimanche 14 octobre à 
14 h, un récital de la guita-
riste Estelle Roy, originaire 
de Saint-Pie-de-Guire, nous 
fera voyager en musique. 
Enfin, la deuxième partie de 
la prochaine saison  mettra 
à l’affiche deux groupes de 
haut calibre. Le quatuor à 

cordes Claudel–Canimex for-
mé de quatre jeunes femmes, 
jouant sur des instruments de 
qualité exceptionnelle,  saura 
ravir nos mélomanes.  Un 
dernier concert reste encore 
à déterminer.            
Nous vous convions donc 

à vous joindre aux mélo-
manes déjà fidèles pour  
profiter de ces rencontres 
musicales de qualité of-
fertes ici même sous le cam-
panile de votre église, dès le 
dimanche 9 septembre !

les gagnants seront dévoilés 
les 23 et 24 juin prochains 
lors des célébrations de la 
Fête nationale. Il y aura 5  ga-
gnants parmi l’ensemble des 
bébés inscrits.

Pour vous inscrire ou 
pour référer le nom d’un 
nouveau-né, communiquer 
avec Roger Arpin, prési-
dent de la section locale au 
819-396-3405 ou par cour-
riel à dipin52@hotmail.com

Joseph Guillemet
pour la Société  des Concerts 
sous le Campanile

Les harpistes, Gisèle Guibord
et Robin Grenon
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Contrairement à ce qui avait 
été avancé dans la précédente 
édition du journal Le Bonaven-
turain, la COOP de santé Shoo-
ner-Jauvin n’a pas encore de 
nouveau médecin. Toutefois, 
le directeur, monsieur Sylvain 
Houle, nous confirme être en 
pourparlers avec un médecin 
et qu’il continue intensivement 
son recrutement.

Veuillez noter également 
qu’il n’y a pas d’élu municipal 
de Saint-Bonaventure qui siège 

Précisions sur la COOP santé
Shooner-Jauvin
Sylvie Jean

791, rue St-Jean-Baptiste
St-Bonaventure (Québec) J0C 1C0

Tél.: 819 396-2493 • Fax : 819 396-3593
Sans frais : 1 877 396-2493

lalimeetfreres@bellnet.ca      lalimeetfreres.com

À la suite de la réunion 
de l’assemblée générale 
où un très petit nombre de 
membres étaient présents, il 
fut résolu que le club FADOQ 
– ST-BONAVENTURE mettrait 
fin à ses activités de façon 
définitive.

Le club sera fusionné à un 
autre club. Chaque membre 
pourra participer aux acti-

Nouvelles de la FADOQ
Huguette St-Laurent

Le mouvement AFÉAS existe 
depuis cinquante ans au Qué-
bec. C’est un regroupement 
de dames qui, au fil du temps, 
a participé à l’égalité et l’évo-
lution de la femme dans la 
société québécoise. Ici aussi, à 
Saint-Bonaventure, ce mouve-
ment existe toujours. Certaines 
de nos membres y participent 
depuis le début et, à leur façon, 
elles ont été des pionnières. 
Pour nous, l’AFÉAS est comme 
une grande famille et cette an-
née, en fait en cinq mois, trois 
de nos grandes dames nous ont 
quittées.

En décembre 2017, notre 
amie Réjeanne Chapdelaine-
Petit nous quittait. Elle qui, par 
sa discrétion, son beau sou-
rire, son extrême gentillesse 
et toute sa douceur, a su nous 
charmer.

En avril 2018, c’est au tour 
de notre amie Noéma Frappier-
Forest, de nous laisser pour un 
monde meilleur. Son courage, 
son organisation, sa persévé-

Hommage à nos pionnières
Sylvie Beauregard

Pour suivre ce qui se passe 
du côté sportif, social, culturel 
et communautaire, allez faire 
un tour sur cette page Facebook. 
Si vous souhaitez y annoncer 
des activités, écrivez-nous et 
envoyez-nous des photos, des 
images et des programma-
tions, nous les diffuserons avec 
plaisir. Vous y trouverez aussi 

Aimez la page Facebook Loisirs
Municipalité Saint-Bonaventure

rance et son soutien à tous a 
su apporter la bonne humeur 
autour d’elle.

Également en avril de cette 
année, c’est notre amie Rol-
lande Nadeau-Robert qui est 
allée rejoindre nos deux com-
pagnes. Elle, si chaleureuse, si 
battante, par sa création, son 
implication, son dévouement, 
ses chroniques mensuelles, 
nous a donné le goût d’ap-
prendre et de la nouveauté. Elle 
voyait en nous nos forces et a 
fait de nous de meilleures per-
sonnes. Elle a même reçu, en 
avril 2013, la médaille du Lieu-
tenant-gouverneur des aînés 
pour son implication sociale et 
communautaire.

En fait, toutes ces qualités 
et bien d’autres s’appliquent 
autant à chacune d’elles. Ré-
jeanne, Noéma et Rollande 
étaient des amies, sœurs, 
épouses, mères et grand-mères 
extraordinaires.

À vous trois nous disons AU 
REVOIR.

Vos amies AFÉAS !

au sein du conseil d’adminis-
tration de la COOP, mais qu’il 
y a un citoyen, soit monsieur 
Gilles Paul-Hus. Un seul élu 
municipal siège actuellement 
au conseil d’administration 
et il est issu de la ville de 
Pierreville.

vités déjà existantes de ce 
club, renouveler sa carte 
de membre et ainsi conti-
nuer à bénéficier des mêmes 
privilèges.

La date d’une assemblée 
extraordinaire sera annoncée 
sous peu, ainsi qu’une der-
nière activité avant la ferme-
ture définitive.

Merci aux membres de 
votre compréhension.

notre journal communautaire 
tout en couleur !

Pour plus d’informations, 
communiquez direc-
tement sur la page 
Facebook ou par cour-
riel avec Jaclyn Joyal :  

gestionloisirs.stbonaventure@
gmail.com
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Cette année, la ligue de 
beach volley-ball à St-Bon a 
commencé le lundi 28 mai 
2018. Il y a 10 équipes d’ins-
crites, réparties en 2 catégo-
ries. 4 équipes dans le «A» et 
6 équipes dans le «B». Les par-
ties se jouent les lundis soirs 
au parc Patrick Lalime sur les 
2 terrains de volley-ball à 19 h, 
20 h et 21 h selon l’horaire de 
chacune des équipes. 

Si vous êtes intéressés d’es-
sayer ce sport, sachez qu’il y 
aura du volley-ball libre tous 
les lundis à 21 h, après les par-
ties de la ligue, et nous utili-
serons seulement un terrain. 
Donc, le 2e sera disponible pour 
jouer du libre.

Si vous aimez ce sport et 

Volley-ball de plage
St-Bon 2018

avez le goût de faire partie de 
notre liste de remplaçants, 
vous n’avez qu’à nous appeler !

Alors cet été, osez bouger et 
venez jouer au volley-ball dans 
le sable ! Vous verrez à quel 
point c’est agréable de se re-
trouver tous ensemble semaine 
après semaine !

Bon été !
Audrey Trinque et Mathieu
St-Laurent (responsables)
audreymathieu4@gmail.com
819-396-1866

Le 5 avril dernier, 15 des 17 
municipalités de la MRC de 
Drummond ont réitéré leur ap-
pui aux étudiants et étudiantes 
du Cégep de Drummondville par 
l’octroi de bourses de réussite 
lors de la soirée de remise des 
bourses des municipalités or-
ganisée par la Fondation du Cé-
gep de Drummondville. Pour être 
admissible, un élève doit satis-
faire aux critères de réussite du 
Cégep de Drummondville.

Tradition qui perdure depuis 
plus de vingt ans, cette remise 
de bourses a permis aux repré-
sentants des municipalités de 
rencontrer, de féliciter et d’en-
courager des jeunes en prove-
nance de leur territoire. C’est à 
Jordan Robert, étudiant en Arts, 

Jordan Robert marque 
un doublé !

lettres et communication - profil 
multidisciplinaire, que la muni-
cipalité de Saint-Bonaventure a 
attribué cette année cette bourse 
de 350 $.

Par ailleurs, la bourse Déter-
mination Micheline-Lanctôt 
d’une valeur de 500 $ est offerte 
par la Fondation Monseigneur 
Parenteau de la SSJBCQ à une 
étudiante ou un étudiant du pro-
gramme Arts, lettres et com-
munication - profil multidisci-
plinaire. Sa détermination, son 
assiduité et sa volonté de réussir 
représentent quelques-uns des 
critères pour lesquels Jordan 
Robert a mérité cette bourse.

Pour ses deux bourses : Féli-
citations Jordan ! Félicitations 
Jordan!

Le jeudi 19 avril 2018, le Gala 
de la vie étudiante de l’univer-
sité Laval a célébré la richesse 
des initiatives parascolaires 
des élèves. Cindy Denoncourt, 
étudiante à la maîtrise en bio-
logie végétale et originaire de 
Saint-Bonaventure, a contribué 
au succès du spectacle Méta-
morphoses, de la Troupe de 
danse contemporaine Gestuel, 
dans la catégorie «Spectacle 
- Production». C’est grâce à 
la créativité, à l’ingéniosité et 

Une Bonaventuraine
lauréate dans la catégorie 
« Spectacle  –  Production »

au talent de ses membres que 
Métamorphoses s’est mérité 
un trophée ainsi qu’une bourse 
de 600 $.

Pour être admissible à ce 
prix, l’équipe d’un spectacle 
de musique, de danse ou de 
variétés doit être composée 
majoritairement d’étudiantes 
et d’étudiants de l’Université 
Laval et les projets ne doivent 
pas être liés à une activité uni-
versitaire créditée.

Bravo à Cindy !

De gauche à droite: Élise Laramée, Directrice des affaires étudiantes et des communica-
tions (Cégep de Drummondville), Lucie Marchessault, Directrice de la formation continue 
et des services aux entreprises (Cégep de Drummondville), Jordan Robert, lauréat, étu-
diant en Arts, lettres et communication - profil multidisciplinaire et le représentant de la 
municipalité de Saint-Bonaventure, Keven Trinque.

De gauche à droite: Gisèle Denoncourt, directrice de la SSJBCQ, Jordan Robert, 
lauréat du prix Micheline-Lanctôt.

Gala de la vie étudiante de l’Université Laval



Le Bonaventurain  •  JUIN 2018  •  Volume 2  Numéro 326

La limonade à la rhubarbe de Nicole
4 tasses de tiges non pelées de rhubarbe rose et rouge coupées en 
tronçons de 1 pouce (2 centimètres)
10 tasses d’eau
1/3 tasse de sucre blanc

Dans un grand chaudron, faire mijoter tous les ingrédients à feu 
doux, 7 ou 8 minutes, jusqu’à ce que le fruit se défasse.
Retirer du feu, laisser tiédir.
Tamiser le tout au-dessus d’un grand bol. Écraser un peu la rhu-
barbe pour en extraire le jus.
Jeter la pulpe de la rhubarbe.
Goûter le jus et ajouter du sucre si nécessaire, selon le goût.
Réfrigérer la limonade. Servir bien froid avec des cubes de glace.

N.B. : On peut y ajouter un peu de jus de citron et/ou de jus de lime, 
selon le goût. Et pourquoi pas un peu de zeste?

Les muffins à la rhubarbe de Sylvie
Pâte
2 tasses de farine tout usage
¾ tasse de sucre granulé
2 ½ cuillères à thé de poudre à pâte
1 cuillère à thé de cannelle moulue
½ cuillère à thé de bicarbonate de soude
½ cuillère à thé de sel
1 tasse de crème sure ou de yogourt nature
8 cuillères à soupe de beurre doux, fondu et légèrement refroidi
2 gros oeufs
1 cuillère à thé d’extrait de vanille
1 ½ tasse de rhubarbe non pelée, coupée en dés de ¼ de pouce 
(0,6 centimètre)

Garniture
3 cuillères à soupe de sucre granulé
½ cuillère à thé de cannelle moulue

Placer une grille au centre du four et chauffer celui-ci à 400o F. 
Chemiser 12 moules à muffins de caissettes en papier parchemin.
Dans un grand bol, ajouter la farine, le sucre, la poudre à pâte,
la cannelle, le bicarbonate de soude et le sel. Bien mélanger.
Dans un bol moyen, mélanger la crème sure (ou le yogourt),
le beurre fondu, les oeufs et la vanille jusqu’à consistance lisse.
Avec une spatule, incorporer délicatement le mélange de crème 
sure dans les ingrédients secs jusqu’à ce que la pâte colle à peine 
ensemble. Ne pas trop mélanger. Incorporez délicatement la rhu-
barbe en dés. La pâte sera épaisse. Diviser la pâte dans les moules 
à muffins. La portion de pâte doit être généreuse.

Pour la garniture, mélanger le sucre et la cannelle dans un petit 
bol. Saupoudrer sur chaque muffin une généreuse demi-cuillerée à 
thé de ce mélange.

Cuire les muffins de 18 à 22 minutes, jusqu’à ce qu’ils soient bien 
dorés, ou jusqu’à ce qu’un cure-dent inséré au centre d’un muffin 
en ressorte propre.

N.B. : Quand le temps de la rhubarbe bat son plein, congeler 
en portion de 1 ½ tasse de la rhubarbe coupée en dés de ¼ de 
pouce (0,6 centimètre). Faire dégeler juste pour que les dés se 
séparent les uns des autres et utiliser ensuite pour vos muffins.

Recettes
Le mois de juin marque le retour de la rhubarbe. Traditionnellement, nous marions ses tiges croquantes et charnues aux fraises pour en faire 
un croustillant. Mais il y a d’autres façons moins courantes de les savourer. En voici deux qui ajouteront de la variété à votre menu.

6, rang du Bassin
Saint-Bonaventure

180, avenue des Peupliers
Drummondville

Plus de 25 ans d’expérience
Clientèle de tous âges
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LANGUE 
FRANÇAISE

HISTOIRE et

PATRIMOINE

FÊTE NATIONALE

ARTS et CULTURE

FIERTÉ et IDENTITÉ

QUÉBÉCOISES

Besoin d’information et d’assurance? 
La SSJBCQ et ses sections locales peuvent vous aider.

Grâce à son service d’assurance vie et à son cabinet, 
la Société subventionne plus de 250 projets. 
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Fière de vous présenter cette chronique
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Expressions et Québécismes

Québécismes / Voyelles absentes
Dans la colonne de gauche, 6 mots amputés de 3 à 7 voyelles. Ces voyelles sont inscrites 
dans la 2e colonne en ordre alphabétique pour chacun des mots. Tous les mots amputés 
précédés de __ commencent par une voyelle, les autres commencent par une consonne.
À vous de trouver les québécismes (mots propres au Québec) correspondants.
	Mots amputés	 Voyelles (en ordre alphabétique)	

	1.	_NFRPR	 (A, E, E, I, O, U)	

	2.	BDS	 (I, O, U)	

	3.	TTNG	 (A, A, A, E, I, O, U)

	4.	S’PVRDR	 (A, E, E, I)

	5.	MLCMMD	 (A, E, O, O)	

	6.	BCSS	 (E, E, O)	

Québécismes / Voyelles absentes - Les réponses :
1. ENFIROUAPER (duper quelqu’un, le tromper par de belles paroles) 2. BIDOUS (argent) 
3. TATAOUINAGE (indécision, perte de temps) 4. S’ÉPIVARDER (bouger beaucoup, faire 

la fête sans retenue, perdre son temps à des riens) 5. MALCOMMODE (indiscipliné, 
irritable, grincheux) 6. BÉCOSSE (toilettes extérieures)

 Chronique « Pour l’amour de notre langue »

L’historien québécois dont 
la renommée n’est plus à 
faire, Jean-Claude Germain, 
aime bien déclarer à qui veut 
bien l’entendre que le premier 
peuple qui a parlé français 
n’est pas celui que l’on pense. 
Pas les Français, non!  Mais 
nous les Québécois, les Cana-
diens Français comme nous 
nous appelions en Nouvelle-
France, au début de la colonie.

C’est une bien drôle d’his-
toire. Que je vous la raconte.

Quand Montréal a été fondée 
en 1642, le français n’est pas 
encore la langue officielle de la 
France. En réalité, le français 
n’est parlé que par les gens du 
pouvoir royal, l’administration 
civile et les gens très instruits. 

On dirait aujourd’hui le «gra-
tin». Et encore, seulement dans 
quelques régions : Paris, la 
Loire, la Champagne, la Bour-
gogne. Partout ailleurs, les 
gens parlent d’autres langues. 
Pas du patois, des langues, 
des vraies langues : le breton, 
le basque, l’alsacien, l’occitan, 
l’oïl.

Et comme en Nouvelle-
France, la plupart des colons 
proviennent de parties de la 
France qui parlent français, 
cette langue devient ici natu-
rellement la langue d’usage.

Pendant ce temps, en France, 
le français n’est toujours pas la 
langue maternelle de la majo-
rité. Même que c’est long! En-
core en 1886, seulement 35 % 
des citoyens ont le français 
comme langue d’usage alors 

qu’en Nouvelle-France, c’est 
plus ou moins 100 %. À cette 
époque, le gouvernement fran-
çais impose l’enseignement du 
français dans les écoles. Fait 
plutôt cocasse, de notre point 
de vue actuel, tous les vil-
lages ont obligatoirement deux 
notables bilingues, le curé et 
l’instituteur. Bilingue signifie 
évidemment, français et une 
autre langue parlée dans la 
région française en question!

Le français ne s’impose-
ra complètement en France 
qu’après la 2e guerre mon-
diale, au milieu du XXe siècle. 
Incroyable, non? Conclusion : 
le Québec a parlé français trois 
cents ans avant la France.

Certaines régions de France 
utilisent encore des mots qui 
sont courants ici mais plutôt 

inusités et qualifiés d’«ar-
chaïques» dans la France en 
général, mais qui témoignent 
de nos origines. Par exemple, 
en Normandie, les gens disent, 
comme au Québec, barrer 
une porte alors qu’ailleurs en 
France, on dit plutôt fermer à 
clé. Les Normands disent mou-
ver pour bouger, remuer et per-
ron pour balcon, tout comme 
ici. En Bretagne, on dit serrer 
pour ranger, astheure pour 
maintenant et à tantôt pour à 
plus tard.

Il en est des mots comme 
des êtres. Ils ont leur vie, 
vieillissent et peuvent dis-
paraître. Mais de nombreux 
mots du «vieux français» sont 
vivaces ici, utilisés adéquate-
ment et c’est tant mieux. Ces 
mots témoignent de toute la 
richesse de la langue française.

Mais qui a parlé français en premier ?
Céline Marier
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